CONVENTION  NATIONALE. 


PROJET  DE  DECRET, 

PRÉSENTÉS  AU  NOM  DU  COMITÉ  DES 
■ FINANCES,  .. 

Par  JOHANNOT , député  du  Haut-Rhin  ; 


Lmprimés  par  ordpvE  de  la  Convention  nationale» 


Citoyens^ 

. -Vôtre  comité  des  finances  , prefTé  par  les  befoîns 
du  tréfsr  public,  & la  néccfiité  de  fauver  la  patrie  5 
ne  peut  différer  de  vous  propofer  une  nouvelle  émiffion 
d'alfignais. 

Il  eût.  defiré  que  cette  mefure  indirpenfable  eût 
été  précédée  du  décret  dont  vous  vous  occupez  9 
ôc  dont  Tobjet  efl  de  diminuer  la  mafie  des  affignats 
aéfueliement  en  circulation.  , 

Mais  les  circonfiances  nous  prefTent  : des  appro- 
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vlfionnemens  de  tout  genie , des  moyens  de  défenfe 
formidable  à oppofer  à nos  ennemis  , tout  follicite 
de  vous  une  très-prompte  émiffion  de  nouveaux 
aŒgnats. 

Il  feroit  fiiperflu  d’inviter  les  Français  à ne  pas  con- 
cevoir des  alarmes  fur  Fimmenfité  de  vos  dépenfes  ; 
jls  ont  prouvé  plus  d’une  fois  que  rien  ne  coûte  à 
de  véritables  républicains  lorfqu’il  s’agit  de  fauver  la 
patrie , & de  confolider  l’édifice  de  leur  liberté. 

Si  nos  dépenfes  font  grandes , nos  relTources  font 
immenfes;  elles  font  telles,  que  nulle  piiilfance  ne 
peut  en  offrir  de  femblables. 

Ori  ne  doit  pas  fe  diffimuler  que  les  hypothèques 
partiaires  &:  morcelées  , préfentées  dans  les  diffé- 
rentes créations  d’affignats  , étoient  moins  propres  à 
leur  affurer  la  pleine  ' & entière  confiance  dont  ils 
doivent  jouir,  que  le  tableau  fidèle  <5c  exaâ  de  notre 
fîtuation  , de  Fenfemble  de  nos  dettes  , ôc  de  nos 
relTources. 

Je  vais  donc  vous  remettre  fous  les  yeux  ce  ta- 
bleau : il  fera  court  ; il  défarmera  la  calomnie,  il'' 
détruira  les  inquiétudes  , & affurera  la  confiance. 

Lailfons  de  côté  les  rentes  perpétuelles  ôc  les 
rentes  viagères  , qui , ju%u’à  leur  extinéfion  , font 
une  charge  ordinaire  de  l’État  ; charge  qui  diminue, 
s’affoiblit , ôc  s’éteint  tous  les  jours. 

La  dette  exigible  à liquider  efi  réduite , au  moyen 
des  rembourfemens  effedués  à 600  millions. 

Les  affignats  aduellement  en  circulation  repré- 
fentent  une  valeur  de  3 milliards  loo  millions. 

Réunifiant  à ces  deux  fommes  celle  de  douze  cents 
millions  pour  la  nouvelle  émiffion  que  le  comité  m’a 
chargé  de  vous  propofer  , il  en  réfulte  que  notre 
dette  fera  de  4 milliardspoo  millions,  en  regardant 
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comme  acquittes  tous  les  aflïgnats  émis , & ceux 
que  nous  vous  propofons  d’émettre. 

Mais  le  tableau  de  nos  refîburces  furpafle  de  beau- 
coup cette  fomme. 

Contributions  arriérées. , , 500  millions, 

Créances  liquidées , fommes 
à recouvrer  fur  les  fels  , les 
tabacs  ; celles  avancées  pour 
les  grains  êc  différents  prêts 
faits  aux  communes  ; enfin  , 
l’arriéré  des  fermes,  des  do- 

rnaines  & régie  , 500 

Ce  qui  refie  dû  fur  les  biens 
nationaux  vendus, 2 milliards. 


Les  bois  âc  forêts  i 

200 

Les  biens  de  la  lifie  civile  , 
Les  bénéfices  à efpérer  fur 

les  domaines  engagés 

Les  droits  féodaux  dont  les 

500 

100 

titres  primitifs  exiflent , , . . . 

50 

Les  falines  êc  falins,  .... 

Les  biens  nationaux  pro- 
venant des  émigrés  , toutes 
dettes  défalquées , 3 

Total 7 milliards  yoomillions 

Ainfi  , nos  reffources  excèdent  nos  dettes  de  2 
milliards  800  miiiions , en  y comprenant  même  la 
nouvelle  émiffiori  propofée,  qui  doit  fournir  à nos 
<lépenfes  jufqu’à  la  fin  de  cette  année, 

Ainfi,  au  premier  janvier  prochain  ( & ceci  ne  peut 
être  trop  répété  ) après  avoir  fourni  à tous  les  frais 
de  la  campagne  la  plus  difpendieufe  , il  restera  à la 
République  un  fonds  effedif  de  2 milliards  800  mih 
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lions,  outre  les  refTources  immenfes  qu’elle  trouvera 
dans  le  patriotifme  Sc  le  dévouement  des  citoyens. 

Le  département  de  l’Hérault  vient  de  vous  prouver 
que  ces  refTources  ne  font  pas  illufoires. 

Votre  comité  des  finances  doit  vous  rappeler  qu’il 
vous  donne  chaque  mois  la  note  des  dépenfes  qui 
néceffitent  le  vertement  extraordinaire  ; êc  il  m’a  char- 
gé de  vous  préfenter  le  tableau  de  l’emploi  des  800 
millions  d’afîignats  de  la  dernière  émifiTion. 

Obfervons  ici  que  la  nouvelle  émilTion  ne  fe  fera  qu€ 
fuccefiivement  ôc  en  proportion  des  befoins  ; de  forte 
que  ce  ne  fera  qu’à  laLn  de  l’année  que  cette  émifiion 
fera  complète.  Cependant,  il  ne  faut  pas  fe  le  dilTi- 
muler:  la  fomme  des  alTignats  en  circulation  excède 
déjà  celle  des  befoins  ; & il  en  peut  réfulter  les  incon- 
véniens  les  plus  terribles  , fi  vous  ne  prenez  pas  les 
moyens  les  plus  sûrs  & les  plus  efficaces  pour  la  di- 
minuer. 

Les  hommes  qui  ont  le  plus  réfléchi  fur  les  mon-^ 
noies  & fur  la  maffe  du  figne  qui  peut  être  fupportée 
parla  République,  l’évaluent  à 2 milliards  500  millions, 
îl  efldonc  urgent  de  retirer  l’excédant,  Sc  votre  co- 
mité vous  follicite  de  ne  pas  abandonner  la  difeufiion 
fur  cet  objet,  jufqu’à  ce  que  vous  ayez  prononcé, 

PROJET  DE  DECRET. 

La  Convention  nationale  , après  avoir  entendu  le 
rapport  de  fon  comité  des  finances,  furies  états  defitua^ 
tion  desdiverfes  caiffesdelatréforerie  nationale  à la  date 
du  27  avril  dernier,  fournis  parles  commiffaires  de  ladite 
tréforerie  ; confidérant  qu’une  nouvelle  émifiion  d’afii- 
gnats  devient  néceffaire  pour  affurer  le  fuccès  de  la 
guerre  facrée  de  la  liberté  contre  îe>  tyrans  ccalifés  de 
l’Europe  ; 

Confidérant  que  les  refîtes  perpétuelles  & les  rente 
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Viagères  s’éteignent  journellement , & forment  une 

cfnfidérant  que  la  ^ewe  exigible  liqmaee  fe 
réduite  , par  les  rembourfemens  effeaues , a la  lomme 
de  éoo  millions , & les  affignats  aduellement  en  cir- 
culation , à celle  de  3 milliards  100  ; 

Confidérant  que  nos  reffources  comment 

1.  Arriéré  des  conU'ibutions.  nnr 

2.  Créances  liquidées,  fommes  à 

recouvrer  fur  les  Tels  ôc  les  tabacs  ^ 
celles  avancées  pour  les  grains  de 
différens  prêts  aux  communes  ; en- 
fin Tarriéré  des  fermes , des  do- 
maines & régie  •••*;*** 

Ce  qui  refte  du  fur  les  biens 

nationauxvendus  . 

4.  Bois  & forêts 
4.  Les  biens  de  la  lifie  civile  . 

6.  Les  bénéfices  fur  les  domaines 

engagés  . . • ••;***’/ 

7.  Les  droits  féodaux  dont  les 

titres  primitifs  exiftent 

8.  Les  fâlines  dcfalins  , , . . 

9.  Les  biens  nationaux  prove- 

nant des  émigrés  j toutes  dettes 
de  falquées  


500.000. 000 

2.000. 000.000 

2.200.000. 000 

300.000. 000 

100.000. 000 

J0^000,000 
50,000,000 


3,000,000,000 


Total 


7,700,000,000  î. 


Confidérant  que  cette  fomme  excède  de  4 mibiards 
celle  de  nos  dettes  ; ce  qui,  après  une  noiivede  emii- 
fion  de  12,000  millions  , préfentera  encore  un  exce- 
dant abfoiument  libre  de  2 miiliards  800  millions  5 
Décrète  ce  qui  fuit  ; 
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^ Il  fera  créé  1,200,000,000  1.  en  affignats , deflinés 
a fourmr , tant  aux  beroins  ordinaires  & extraordi- 

dïSfa  * P“‘ 

1 1: 

La  préfente  création  fera  compofée 
I15O5O0O5O00  I.  en  affignats  de  400  livres  , dont 
la  fabrication  a été  ordonnée  par 
décret  du  21  novembre  1792. 
en  alîignats  de  yo  livres  , dent  la 
fabrication  a été  ordonnée  par 
décret  du  24  odobre  1792. 
en  aiïignats  de  jo  fols-,  dont  la 
fabrication  a été  ordonnée  par  dé- 
cret du  23"  décembre  1792. 
M^yoo^ooo  en  affignats  de  2 5*  fols , dont  la  fa- 
brication a été  ordonnée  par  dé- 
cret du  23  décembre  1792. 
727,000,000  en  affignats  dont  la  fabrication  fer^ 
décrétée  inceflamment, 

1,200,000,000  1. 


300,000,000 


3,400,000 


I I L 

^ La  comptabilité  des  aÏÏignats  de  la  préfente  créa- 
tionjfera  foumife  aux  mêmes  formalités  que  celles 
décrétées  par  les  précédentes. 
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Le  comité  d’aliénatioa  préfentera  inceflammenf  un 
projet  de  Loi , pour  déterminer  le  mode  & la  forme 
de  vente  des  biens  nationaux  invendus. 


DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 


